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POEME

Ton corps dressé dans le matin.
Ton beau corps nu dans la lumiere.
Ta grace d’elfe et de lutin

Dans la rosée de la clairiere.

Ton corps doré par le soleil
Aupres duquel aurore est pale,
Ton corps parfait et sans pareil,
Ta beauté d’éphebe et de male,

Ton corps taillé dans un beau marbre
Chauffé par le soleil d'été.

Ton corps élancé comme un arbre.
Une priere a la beauté,

Ce corps de gloire et d'allégresse
Est le méme qui. cette nuit.
Menveloppait de sa tendresse

Et loin de moi pleurait d’ennui.

Va mon amour, danse et me laisse.
Le soir descend apres le jour.

Las de danse, si le jour baisse,

Tu reviendras a mon amour.

Et moi. veillant a ton sommeil.
Je réverai du corps superbe
Qui ce matin sous le soleil

Dansait comme un faune dans 'herbe.

GERARD
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